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Ce sont des corps  

vivants  

lapidés  

déchirés 

des plaintes 

la douleur 

des hommes 

dans la peur 

la honte 

la souffrance 

la haine viendra  

plus tard 

hélas  

plus tranchante 

que l'acier 

les clous 

le fer 

le fracas 

ce sont des corps 

femmes jeunes 

vieilles enfants 

hommes perdus 

des chairs offertes 

à l'impuissance 

de la terreur` 

s'en va revient 

mourra 



de sale mort 

pitié  

pour les enfants 

du siècle 

perdus  

dans la nuit 

du retrait 

de l'ignorance 

de la haine de soi 

pitié pour eux 

merci. 

 

 

22/03 

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  

	
  



	
  

A la lisière c'était calme 

un livre ouvert un souffle 

tourne les pages sous la lune  

dans ses ablutions de brume 

des lucioles nichent 

dans l'ombre 

par-dessus les toits 

j'imagine des enfants 

dormir sous les tuiles fraîches 

une femme glisser sa main 

sur ce monde saisi 

par l'encolure du sommeil 

la rosée ferme le livre  

d'un coup sec. 

  

Plus loin c'était un gouffre 

où dévale le malheur 

des hommes séparés 

de ce qui tient debout 

ce qui doit être 

un tunnel une gorge saisie 

d'effroi et de fumées 

des mains des épaules 

se hissent à nouveau 



dans notre humanité 

en une matière nouvelle 

qui ressemble à ce mot 

si fragile 

d'un seul élan un seul 

cette tour 

s'est reconstruite 

en nous. 
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Ils disent le retour  

du sinistre fuseau 

ils disent ce qu'ils disaient 

déjà en boucle 

semblent oublier 

une bonne nuit et ça ira 

se frottent le corps 

de la graisse des autres 

un matin disent 

ça y est 

le temps est là ici 

replié sur le réveil 

l'heure du lever 

pas le matin mais 

l'heure d'un coup 

de masse sur la nuit 

qui s'effondre à genou 

boeuf étourdi 

des spasmes encore 

sur l'échine de nuit 

le temps est ici là 

ce n'est plus le matin 

mais l'heure du réveil. 
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Publiés sur mon Blog : http://je-suis-un-lieu-commun-journal-de-daniel-simon.com/ 
 

danilsimonedit@gmail.com 


